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baisser les yeux. La fille d'Enguer-
rand l'Hermite me traite comme un
bon serviteur....

-Elle est belle !....
-Belle et sage ! reprit Coqueluchon

avec une émotion contenue. C'est un
ange, et la patrie des anges, c'est le pa-
rauis I.... A quand les fiançailles, mon-
sieur de Villfegomblain ?

-Je n'attends que l'aveu de ma
mère. et j'ai déjà parlé à madame de
Guise. repartit franchement Sidoine.
Avant de partir pour l'armée, je ferai
bénir nos anneaux, et si je reviens sain
et sauf, Agnès sera dame de mon petit
domaine....

-Et pourtant vous allez risquer vo-
tre vie parce qu'un maladroit v us a
coudoyé sur la place publique ? Ah !
je sais qu on se bat pour moins que ce-
la, pour rien, pour le plaisir ! Où met-
tez-vous l'honneur ? A manier propre-
ment la rapière.... Et c'est moi que vous
appelez sauvage I....

La maison d'Enguerrand l'Hermite
n'avait pas, comme la veille, un aspect
sombre et désolé. Un panache de fu-
mée ondoyait sur le toit : la forge res-
plendissait de lueurs fauves ; le mar-
teau retentissait sur l'enclume ; les ou-
vriers battaient le fer, l'apprenti se
pendait à la chaine du soufflet. De
l'atelier noir s'échappaient des nuées
d'étincelles, et dans la boutique bril-
laient en faisceaux et en trophées les
armures damasquinées, les brassards,
les jambières, les casques, les arbalètes,
les pertuisanes, les épées.

Agnès causait, assise sur un esca-
beau, dans l'embrasure de la fenêtre.
La vieille Monique rangeait les pote-
ries luisantes du'dressoir et laissait
couler ses paroles, comme d'une source
un fleuve s'épanche.

-Cette bague vaut pour le moins
cinquante livres tournois, demoiselle
Agnès... La dot d'une jolie fille.... Et
qu'est-ce, je vous prie, que la dame
voilée qui l'a donnée à votre père pour
vous, la dame aux gants rouges ?...
Maître Enguerrand n'a point touché à
mon souper.... Il est sorti, puis rentré...
Que sais-je ce que tous ces mystères
signifient ?... Une bague pareille à une
fillette, c'est un cadeau royal!.. Et
quant au souper, il était digne d'un
archevêque.... Vous avez goûté mes
caille à la malvoisie ? Réchauffé, ce
n'est plus si bon !.... Voilà que maître
Enguerrand court la ville, à cette

heure.... Et le comte de Pardaillan
attend-il pas son gorgerin ?.Et l'ap-
prenti ne portera-t-il pas à la comtesse
de Fiesque son stylet génois ?.... Croyez-
vous que de la journée je n'ai pas aper-
çu le moricaud rôdant autour du logis ?
Ce diable noir est sorcier, je vous
assure. et hante le sabbat...

-Merci, bonne Monique ! cria la
voix sonore de Coqueluchon, qui était
debout sur le seuil <le la porte, et
derrière lequel se montrait le frais ri-
sage de Sidoine.s Merci ! Vous traitez
bien les absents!.... Barbe de bouc
vous ai-je, d'aventure, emprunté votre
balai pour chevaucher vers le sabbat ?
Et me damnez-vous sans rémission.
parce que ma peau est moins blanche
que la vôtre ?

Interdite, Monique s'était retournée.
-Çà ! que venez-vous quémander

céans, répondit-elle, l'oil allumé par la
colère..

Puis remarquant le luxe inusité du
costume de l'aventurier, elle se radou-
cit :

-Du velours, des galons des plu-
mes! poursuivit-elle offusquée. Voyez
donc, demoiselle ? Ce garçon a pillé
l'armoire d'un due.

-Non ? déclara Coqueluchon en
souriant, mais le duc, mon ami, a vidé
ses armoires sur mes épaules, et me
voici galamment attifé-à vous rendre
mes devoirs, gracieuse dame.

Agnès fit un signe amical au mu-
lâtre, et devint toute rose, Sidoine lui
ayant fait la révérence.

-Et vous aussi, monsieur de Ville-
gomblain ? exclama la Bressane en se
portant contre lui d'un air menaçant.
Qui donc vous a permis de franchir le
seuil du logis. On n'a point affaire à
vous, de ce côté ! Descendez prompte-
ment à la forge.

-C'est ce que je vais faire, Moniqne,
dit Coqueluchon, car j'ai besoin d'une
brette de bonne longueuret de trempe
solide, ayant l'honneur d'accompagner
sur le pré an de mes amis qui va se
battre avec... Avec qui donc, monsieur
de Villegomblain ?

Agnès devint pâle et laissa tomber
son aiguille.

-Ne vous l'ai-je point nommé ? ré-
pondit le page.

-Du tout ! et maintenant, j'y pense,
il ne sied guère que je vous seconde
sans savoir en présence de quel lascar
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